
 

 

Les péripéties amusantes d’un journal intime 
(pas si intime que ça !) 

 
 

MHOUAAA ! 
J’ai encore trouvé ton journal intime. Hi ! Hi ! Hi ! 
La prochaine fois, pense à une meilleure cachette que ça ! 

Lili, ta petite sœur chérie. 
 
 
Vendredi le 22 mai  
16 h 35 
 
Fudge ! Mes petites sœurs t’ont encore trouvé, cher journal. Lili et Mia sont de vraies petites 
pestes. Lili a même osé écrire sur l’une de tes belles pages. Je n’en reviens toujours pas ! 
Quel manque de respect et gaspillage de papier. Depuis que tu fais partie de ma vie, c’est-
à-dire depuis la semaine passée, on dirait que mes sœurs se sont donné pour mission de 
toujours te retrouver peu importe où je te cache. Tu as déjà passé la nuit dans le poulailler, 
une autre sous la litière du chat et une journée complète dans le garde-manger. Ouf ! Où 
pourrais-je bien te cacher la prochaine fois ? Attends une minute… j’ai peut-être une idée ! 
Attache ta tuque, mon journal : direction prochaine cachette anti-petites-pestes. Espérons 
que cette fois-ci, mes deux chipies de sœurs ne te trouveront pas ! 

Lionnel 
 
 
Salut mon petit chéri. Je viens de trouver ton journal dans le sac de farine. Tu veux bien me 
dire ce qu’il faisait là ? Je le laisse devant la porte de ta chambre, car tu n’es pas encore levé. 
De mon côté je vais préparer des crêpes pour le petit déjeuner. Bonne journée, mon amour ! 

Maman 
 
 
Samedi le 23 mai 
10 h 43 
 
Cher journal, 
En ce moment, j’ai juste envie de crier. Je vais me laisser tenter : ARGHH ! 
 
Ce matin ma mère est passée à deux doigts de te transformer en crêpes à la banane et au 
chocolat. Oui, oui, tu as bien lu. Juste de penser que tu as failli te transformer en petit 
déjeuner me fait frissonner. Tu as envie de savoir ce qui s’est passé ? C’est simple, je vais te 
raconter. 



 

 

Ce matin en me réveillant j’ai senti une douce odeur de crêpe. J’ai regardé ma montre. Il 
était 8 h 30. J’ai alors compris que ma mère était en train de préparer le petit déjeuner. Et 
comme je suis gourmand et que j’ai toujours faim le matin, je me suis levé pour me diriger 
vers la cuisine. En sortant de ma chambre, je t’ai aperçu devant ma porte. J’ai trouvé ça 
bizarre parce que la veille j’avais pris soin de te cacher. Je t’ai pris et déposé sur mon lit 
avant de me diriger vers la cuisine, car j’avais trop faim. Mes petites sœurs et mon père se 
trouvaient déjà à table. J’ai salué tout le monde et je me suis assis à mon tour. Quelques 
secondes plus tard, ma mère m’a servi mon assiette. J’ai commencé à manger ma crêpe. 
Soudain, ma mère a dit :  
 
Chéri, ce matin j’ai trouvé ton journal dans le sac de farine. Mais qu’est-ce qu’il faisait là ? 
 
Eh oui, cher journal. Tu as bien lu ! Tu étais caché dans le sac de farine. Maintenant mes 
petites sœurs connaissent cette cachette. Je ne pourrai donc plus l’utiliser. 
 
Bon, je dois y aller, ma mère m’appelle. Je pars avec elle faire des commissions au centre 
d’achats. Mais juste avant, je dois rapidement trouver un nouvel endroit où te cacher. Je 
sais ! J’ai une idée. À tantôt cher journal. 

Lionnel 
 
 
HA ! HA ! HA ! 
J’aime beaucoup lire ton journal, mon grand frère chéri. 
Tu devrais vraiment mieux le cacher. 

Mia 
 

 
17 h 34 
 
Fudge ! C’est encore arrivé. Mia t’a trouvé et a écrit sur l’une de tes belles pages. Je vais te 
dire quelle était ta dernière cachette : la bibliothèque ! Oui, je sais, au premier coup d’œil 
ça peut paraître bizarre, mais je t’ai dissimulé dans la section des livres d’histoire de mon 
père. Mes sœurs n’aiment pas l’histoire. Donc je te croyais en sécurité à cet endroit. Mais 
ce matin Mia a lancé un ballon dans le salon. Il s’est dirigé vers la bibliothèque, pile à 
l’endroit où je t’avais inséré. Mia a vite reconnu ta belle reliure dorée en récupérant son 
ballon. Ensuite, elle n’a pas hésité à te prendre et à t’emporter avec elle. La suite, tu la 
connais : elle t’a lu et a écrit quelques mots. Quel culot ! 
 
En passant, ce midi ma mère et moi avons diné à un restaurant du centre commercial. 
C’était délicieux. 
 



 

 

Maintenant je dois te quitter, car nous allons manger. Le menu de ce soir est de la pizza et 
j’adore ce plat. Mais avant d’aller déguster mon délicieux souper, je dois encore trouver 
une nouvelle cachette pour te ranger. À demain ! 

Lionnel 
 
 
Salut Lionnel, 
Que se passe-t-il avec ton journal intime ? Ce soir, avant d’aller dormir, j’ai décidé de prendre 
une douche et j’ai trouvé ton journal entre deux serviettes de bain. Je te le dépose sur ta 
table de chevet. 
Bonne nuit, mon chéri. 

Papa 
 
 
Dimanche le 24 mai 
9 h 56 
 
Ah ! 
C’est à croire que toute ma famille a maintenant le don de te retrouver, mon pauvre petit 
journal ! Tu dois en avoir assez d’être promené un peu partout dans la maison, non ? Une 
cachette par ici, une cachette par là… 
 
Hier, je t’ai caché entre deux serviettes de bain et mon père t’a retrouvé avant d’aller 
prendre sa douche. Le pire dans tout ça c’est qu’il l’a raconté à tout le monde ce matin 
pendant le petit déjeuner. Mes sœurs ont bien ri ! Encore une autre cachette que je ne peux 
plus utiliser. 
 
Fudge ! Ça commence à me déranger que mes sœurs et mes parents te trouvent tout le 
temps. 
 
Bon, pour me changer les idées je vais inviter mon meilleur ami à venir jouer au parc du 
quartier. Mais avant je vais te chercher une nouvelle cachette pour t’y mettre. J’ai une idée ! 
Je te raconte à mon retour. Hi ! Hi ! Hi ! Cette fois mes sœurs ne te trouveront pas ! 
 
 
Lundi le 25 mai 
19 h 30 
 
Cher journal, mais où es-tu ? Je te cherche partout depuis le début de la journée. La dernière 
fois, je t’ai caché dans le congélateur. Et maintenant, tu n’es plus là. Je t’écris en ce moment 
sur une feuille lignée. Je m’inquiète pour toi… J’ai hâte de te retrouver. 

Lionnel 



 

 

 
 
 

 
48, rue des Palmiers 
Cancún 
Mexique 
 
Mon cher Lionnel, 
 
Je t’envoie cette carte postale pour te dire que j’en ai assez de jouer à la cachette. 
Franchement ! Le congélateur n’était pas ta meilleure idée ! J’avais les pages 
frigorifiées. J’ai donc décidé de partir en vacances, pour me reposer et me réchauffer. 
Je serai de retour bientôt. Le temps est bon sous les palmiers et les cocotiers. 
 
Ciao ! Ton journal adoré 
 
 

 
 
 


